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ENvironnement JEUnesse a 40 ans ! Bien 
des choses ont changé depuis la fondation 
de l’organisme en 1979, et l’année 2018-
2019 a été marquante à plusieurs égards. La 
mobilisation internationale de la jeunesse pour 
le climat a pris une ampleur sans précédent, le 
mouvement zéro déchet a grandi en popularité 
au Québec et, pour la première fois, le nouveau 
guide alimentaire canadien fait la promotion 
des protéines végétales ! Malgré ces signes 
encourageants, beaucoup reste à faire pour 
défendre la protection de l’environnement, 
l’équité intergénérationnelle et exiger une plus 
grande justice climatique. 

Au cours de la dernière année, les programmes 
d’accompagnement et de certification Cégep 
Vert du Québec et CPE durable ont poursuivi 
leur croissance avec des réseaux plus forts et plus 
vastes. Les membres du réseau Cégep Vert du 
Québec ont d’ailleurs permis de déployer une 
vaste campagne visant la réduction des articles 
de plastique à usage unique, faisant de la paille 
jetable un symbole fort. 

Le rendez-vous annuel des jeunes engagé·e·s 
s’est déroulé à Sainte-Foy avec une participation 
record depuis les dernières années : 150 
participant·e·s de 60 villes à travers le 
Québec ont pris part au colloque annuel. Leur 
mobilisation s’est poursuivie avec une lettre 
adressée au premier ministre du Québec. Les 
jeunes ont également été nombreux·euses 
à prendre part au concours de recyclage de 
piles et à s’impliquer pour exiger une action 
climatique urgente. 

L’organisme a multiplié les efforts pour porter la 
voix des jeunes auprès des décideur·euse·s avec 
une participation soutenue aux mobilisations 
pour le climat, aux négociations climatiques 
internationales, aux consultations et aux débats 
publics. L’annonce d’une poursuite climatique 
au nom de toutes et tous les jeunes du Québec 
contre le Canada aura certainement été un 
moment marquant pour l’organisme qui 
défend les droits fondamentaux de toute une 
génération. 

Le conseil 
d’administration 
d’ENvironnement 
JEUnesse s’est 
en grande partie 
renouvelé. 
L’équipe et 
le conseil 
d’administration 
se sont rajeunis 
en accueillant 
plusieurs membres 
âgé·e·s de 35 ans 
et moins. Dans les 
prochains mois, le conseil 
d’administration va piloter 
un nouvel exercice de 
planification stratégique, 
auquel les membres 
et partenaires 
seront invité·e·s 
à contribuer. 
L’organisme 
aura également 
l’occasion 
de lancer de 
nouveaux projets, 
notamment 
le programme 
Jeunes leaders pour 
l’environnement. Ce 
nouveau programme vise 
à former une relève de dix 
ambassadeur·drice·s pour le climat âgé·e·s de 16 
à 35 ans. 

Même après 40 ans, ENvironnement JEUnesse 
continue de mobiliser et de porter la voix des 
jeunes auprès des décideur·euse·s et dans la 
société tout entière. Alors, bonne fête et longue 
vie à ENvironnement JEUnesse !

Loïc de Fabritus		   Catherine Gauthier
Président		    Directrice générale

1. Mot de la direction

Crédit photo : Julie Durocher (2018)
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2. À propos
Notre mission

Créé en 1979, ENvironnement JEUnesse (ENJEU) est un organisme d’éducation relative à 
l’environnement qui vise à conscientiser les jeunes du Québec aux enjeux environnementaux, les outiller 

à travers ses projets éducatifs et les inciter à agir dans leur milieu. ENvironnement JEUnesse est un 
réseau qui valorise le développement de l’esprit critique et qui donne la parole aux jeunes engagé·e·s 
afin qu’il·elle·s fassent connaître leurs préoccupations, leurs positions et leurs solutions concernant les 

enjeux environnementaux actuels.

Notre vision

ENvironnement JEUnesse est l’organisme de référence en éducation environnementale. Prônant 
l’implication citoyenne, ENvironnement JEUnesse est connu et reconnu pour son expertise, ses projets 

et son réseau dynamique de jeunes et d’intervenant·e·s engagé·e·s. La stabilité et la grande autonomie 
de l’organisme lui permettent d’innover, de favoriser la création de projets par et pour les jeunes, d’initier 

des partenariats constructifs et de déployer ses activités dans toutes les régions du Québec.

Nos valeurs

Créativité
Imaginer et créer quelque chose d’original, adapté aux contraintes présentes.

Engagement 
Mettre activement sa pensée et ses efforts au service d’une cause.

Justice sociale
Agir en se reposant sur le respect et l’égalité de l’ensemble des droits sociaux, environnementaux, 

économiques et culturels dans la dignité de tous les êtres humains. Pour ENvironnement JEUnesse, les 
notions d’équité inter/intragénérationelle font partie intégrante de la justice sociale.

Pensée critique 
S’engager dans des activités avec un scepticisme réflexif.

Respect de l’environnement
Démontrer son appréciation du milieu de vie en agissant pour le valoriser et le protéger.

Rigueur 
Agir avec l’exactitude et la précision liées au professionnalisme.

Transparence 
Gérer la prise de décision pour que le processus et ses résultats soient vus et connus de toutes et de 

tous.

3. Faits saillants
15 
régions touchées 
à travers le Québec

+ 350 
institutions et 
organisations impliquées

25,2 ans
moyenne d’âge 
de l’équipe

34,2 ans
moyenne d’âge 
du conseil d’administration

977,5
heures réalisées 
par les bénévoles

88
bénévoles dévoué·e·s

9
événements 
écoresponsables

151
articles publiés 
sur le site web

13
communiqués 
de presse émis

+ 180
parutions 
dans les médias

12 734
J’aime

3 136
abonné·e·s

2 172
abonné·e·s

659
abonné·e·s
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ENvironnement JEUnesse est constitué d’une 
assemblée générale, composée des membres 
de l’organisme, d’un conseil d’administration élu 
par cette assemblée, d’une équipe de travail, 
les employé·e·s et les contractuel·le·s, et de 
bénévoles. 

Le conseil d’administration d’ENvironnement 
JEUnesse est composé de 11 personnes. De 
plus, trois postes de membres observateur·trice·s 
sont réservés à des personnes de moins de 18 
ans afin d’encourager les jeunes à prendre part à 
la vie démocratique de l’organisme. 

4.1 Conseil d’administration 

Loïc de Fabritus, président 
David Morin, vice-président politique et 
communications
Mario Laquerre, vice-président gestion 
Guillaume Breton-Ménard, trésorier 
Marie Legivre, secrétaire 
René Coignaud 
Sébastien Jodoin 
Aurore Tanier 
Marikim Thibodeau 
Laurence Williams 

4.2 Employées

Catherine Gauthier, directrice générale 
Raphaëlle Devatine, chargée de projet aux 
certifications 
Andréanne Brazeau, chargée de communication 
Laurence Forget-Dionne, chargée de 
communication et logistique (jusqu’en avril 2018) 
Véronique Boyer (stagiaire de mai à août 2018) 

4.3 Contractuel·le·s 

Justine Friis 
Annick Girard 
Gabrielle Lamontagne-Hallé 
Jean-François Veilleux 

4.4 Bénévoles 

D’une aide précieuse, ENvironnement JEUnesse 
tient à remercier des bénévoles d’exception : 

Hugue Asselin
Amélie Côté
François Delwaide
Awovi Akpedze Sandra Komassi
Stéphanie Foster
Kéven Gervais
Tania Morency
Krystel M. Papineau
Alice Rabisse
Andrée-Anne Rouleau
Jean-François Veilleux
Caroline Voyer

4.5 Membres 

L’organisme compte 577 membres au total, 
réparti·e·s dans les catégories suivantes :

•	 312 membres individuel·le·s 
•	 148 membres collectifs 
•	 104 membres étudiant·e·s 
•	 9 membres honorifiques 
•	 4 membres corporatifs

4. Équipe

5. Programmes Cégep Vert 
du Québec et CPE durable
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ENvironnement JEUnesse se distingue 
par ses programmes d’accompagnement 
et de certification en éducation relative à 
l’environnement et en gestion durable dans 
les institutions avec Cégep Vert du Québec et 
CPE durable. Grâce à ses programmes offerts à 
l’échelle du Québec, ENvironnement JEUnesse 
favorise l’engagement et l’implication des 
milieux de l’éducation et touche à des clientèles 
variées : enfants, élèves, étudiant·e·s, parents, 
éducateur·trice·s, professeur·e·s, directeur·trices, 
etc. Ces programmes contribuent à la formation 
de jeunes citoyen·ne·s conscient·e·s des enjeux 
environnementaux et outillé·e·s pour agir dans 
leurs milieux.

Cette année, Cégep Vert du Québec et CPE 
durable se sont démarqués en prenant un virage 
numérique et par la mise sur pied de projets de 
réduction des déchets.

Un virage numérique

ENvironnement JEUnesse a créé de nouvelles 
sections dédiées à ses membres sur son site web. 
Facile d’accès, ces pages offrent une multitude 
d’outils pratiques en plus de recenser des guides 

et des ressources sur les grandes thématiques 
environnementales.

Avec des communautés toujours grandissantes, 
l’accompagnement a été optimisé pour offrir 
des webinaires de formation et des rencontres 
de suivi en ligne, permettant aux participant·e·s 
d’avoir accès à un accompagnement 
personnalisé, et ce, partout au Québec.

Des projets de réduction des déchets à fort 
impact

ENvironnement JEUnesse, en partenariat avec 
« Dans le sac », a offert deux bourses d’une 
valeur de 500 $ chacune pour soutenir des 
projets menés par et pour les jeunes dans un 
objectif de réduction des déchets. 

Le CPE Tortue têtue s’est démarqué par son 
ambition : il a proposé le financement de 
couches lavables à 100 % pour tous les enfants 
qui fréquentent leur service de jour. La mise en 
œuvre du projet permettra d’offrir des couches 
lavables à 28 enfants, ce qui évitera l’envoi de 
26 000 couches dans les sites d’enfouissement 
chaque année !

Le 6 septembre 2018, ENvironnement JEUnesse dévoilait les 
établissements reconnus par le programme de certification 
Cégep Vert du Québec pour l’année 2017-2018. Au total, 
30 cégeps et collèges se sont vus certifiés et cinq de ces 
établissements ont reçu des mentions spéciales.

Le Collège Montmorency a pu offrir des kits 
zéro déchet – comprenant une gourde, une 
paille, de la vaisselle et des ustensiles lavables 
ainsi que des mouchoirs lavables – en plus 
d’un accompagnement pour entreprendre une 
démarche zéro déchet à ses étudiant·e·s. 

5.1 Programme Cégep Vert du Québec

Depuis 2004, le programme d’accompagnement 
et de certification Cégep Vert du Québec a 
permis à de nombreux établissements collégiaux 
d’intégrer la gestion environnementale et 
l’éducation relative à l‘environnement à même 
leurs pratiques. Véritable tremplin vers des 
pratiques innovantes et écoresponsables, 
le programme participe à la formation et à 
la mobilisation de milliers de jeunes et de 
professionnel·le·s à travers le Québec.

Le 6 septembre 2018, 30 établissements ont reçu 
la certification Cégep Vert du Québec, soit :

•	 3 établissements de niveau 1
•	 4 établissements de niveau 3 
•	 23 établissements de niveau Excellence 

En une seule année, le réseau Cégep Vert 
du Québec a réalisé plus de 550 activités, 
formations et projets. Le comité aviseur a 
également reconnu cinq projets ambitieux :

•	 Le Cégep de Sainte-Foy a démarré une 
érablière de plus de 330 arbres sur son 
campus afin de diminuer l’intensité de l’îlot 
de chaleur du quartier dans lequel il se 
trouve.

•	 Le Collège Jean-de-Brébeuf a remplacé 

550 fenêtres désuètes et a valorisé les 1300 
volets en bois grâce à une redistribution dans 
sa communauté. 

•	 Le Collège André-Grasset a intégré 
72 espèces de plantes à son projet 
d’aménagement qui aura également une 
vocation éducative grâce à des écriteaux en 
bois identifiant les espèces mellifères.

•	 Le Cégep Garneau a éliminé 15 places de 
stationnement de voitures pour créer 160 
stationnements à vélo, en plus d’un atelier 
de réparation et d’entretien de vélo géré par 
des étudiant·e·s. 

•	 Le Collège de Valleyfield a mis sur pied 
un programme d’intégration au travail de 
quatre bénévoles ayant une déficience 
intellectuelle. Les bénévoles ont entre autres 
été impliqué·e·s dans des projets touchant 
l’agriculture urbaine, le compostage et la 
gestion des matières résiduelles.

Le réseau Cégep Vert du Québec soutient le 
commerce équitable

La mobilisation du réseau Cégep Vert du Québec 
permet de faire émerger des projets communs 
porteurs en environnement. Pour l’année scolaire 
2017-2018, les établissements membres du 
réseau Cégep Vert du Québec d’ENvironnement 
JEUnesse ont décidé de se positionner en faveur 
du commerce équitable. 

Le commerce équitable contribue au 
développement durable en apportant des 
meilleures conditions commerciales, en assurant 
la protection des droits des producteur·trice·s et 
des travailleur·euse·s marginalisé·e·s des pays du 
Sud.

« Le réseau Cégep Vert du Québec offre un espace de mise en 
commun, de partage et de réflexion essentiels. Les événements 

organisés par ENvironnement JEUnesse nous permettent de 
bénéficier de l’expertise précieuse en environnement de nos 
confrères et consœurs des autres établissements, mais aussi de 
partager nos expériences de terrain et nos bonnes pratiques 
environnementales. Les conférencier·ère·s invité·e·s viennent 
alimenter nos démarches et nos réflexions de groupe. »

– Michel Rondeau, conseiller à la vie étudiante et responsable 
de l’environnement au Cégep de Saint-Laurent
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Au total, 13 établissements se sont engagés à 
relever un des deux volets du défi : implanter 
un nouveau produit équitable dans l’offre 
alimentaire de leur campus ou intégrer le 
commerce équitable dans des activités déjà 
existantes de leur établissement. Les cégeps et 
les collèges avaient ainsi le choix d’offrir du café, 
du thé, du sucre, du chocolat ou encore des 
bananes équitables.

Les établissements Cégep Vert du Québec n’ont 
pas hésité à relever le défi et leurs manches pour 
sensibiliser leur communauté en allant même se 
déguiser en banane lors d’événements ! À l’issue 
du défi, le Collège Vanier s’est démarqué en 
devenant le 32e campus équitable au Canada et 
le 7e au Québec.

5.2 Programme CPE durable

Seule démarche intégrée en développement 
durable pour les milieux de la petite enfance 
reconnue par le ministère de la Famille, le 
programme CPE durable a connu un véritable 
engouement cette année. En effet, le lancement 
de l’année 2018 a été marqué par l’inscription 
record de 60 établissements, dont 32 nouveaux. 

Le 8 novembre 2018, 24 des 33 établissements 
membres ont obtenu la certification CPE durable, 
dont un premier établissement reconnu niveau 3. 
Le CPE Petite-Patrie, situé à Montréal, a atteint 
le niveau 3 en dressant son premier bilan de 
développement durable. Cette étape importante 
dans l’intégration de la gestion durable lui 
permettra de se doter d’objectifs ambitieux pour 
les prochaines années.

•	 12 établissements de niveau démarrage
•	 9 établissements de niveau 1
•	 2 établissements de niveau 2
•	 1 établissement de niveau 3

Afin de poursuivre le développement du 
programme, un comité aviseur de 6 expert·e·s 
a été créé pour analyser les dossiers de 
candidature. Parmi les établissements 
participants en 2017-2018, trois se sont 
démarqués avec l’attribution d’une mention 
spéciale… et la remise d’une pépite d’or aux 
tout-petit·e·s !

•	 Le CPE Joli-Cœur à Lac-Beauport a fait de 
sa quatrième installation une installation 
sans plastique. Le CPE a ainsi favorisé des 

Le 8 novembre 2018, ENvironnement JEUnesse a décerné les 
certificats aux centres de la petite enfance (CPE) et garderies 
engagés dans le programme d’accompagnement et de 
certification CPE durable.

«
Les programmes Cégep 
Vert du Québec et CPE 
durable proposent 
des démarches 
institutionnelles évolutives, 
dans une perspective 
d’amélioration continue 
et de développement 
responsable et viable. 
Afin de passer à un niveau 
supérieur, l’établissement 
doit maintenir les critères 
des niveaux inférieurs, en 
plus de poser de nouvelles 
actions.

»
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fournisseurs québécois lors de ses achats et 
opté pour du mobilier en bois. Au niveau 
de l’inventaire des jouets, les matériaux 
naturels et récupérés ont été privilégiés 
pour constituer un inventaire ouvert et 
polyvalent. La cour extérieure met de l’avant 
les éléments naturels et végétalisés et n’offre 
pas de module de jeu. Ainsi, l’établissement 
privilégie l’éducation par la nature. 

•	 Le CPE Parc-en-ciel à Thetford Mines a lancé 
« Les minis incroyables comestibles », un 
projet qui vise à offrir à la communauté des 
légumes cultivés par les enfants. Au cours 
de la dernière année, le CPE a distribué 175 
arbres, réalisé un projet de lutte contre le 
gaspillage et encouragé la consommation de 
légumes biologiques et locaux. 

•	 Le CPE Tortue têtue à Montréal a adopté une 
politique alimentaire inspirante qui intègre 
des principes éthiques, socioculturels et 
écologiques. Le CPE s’est donné plusieurs 
objectifs ambitieux tels que de cuisiner 
uniquement des menus de type pesco-
végétariens, utiliser des légumineuses sèches 
en vrac et organiser des pique-niques zéro 
déchet. La politique prévoit également un 
approvisionnement local et biologique.

« L’équipe est très fière d’être le premier CPE à avoir obtenu 
le niveau 3 de la certification CPE durable. Nous pouvons 
compter sur la précieuse aide d’ENvironnement JEUnesse 
pour franchir les étapes et poser des actions durables. Son 
accompagnement et son soutien sont les moteurs essentiels 
à notre participation. CPE durable est un projet mobilisateur 
pour toute notre équipe ! »

– Jocelyne Labrie, directrice générale du CPE La Petite-Patrie

Les CPE et les garderies engagés avec 
le programme CPE durable connaissent 
l’importance de leur rôle dans la transition 
écologique et la formation d’écocitoyen·ne·s. 
Le programme leur donne l’impulsion et les 
ressources nécessaires pour porter leurs projets 
et leurs idées plus loin. D’ailleurs, les journées de 
formation et de réseautage sont des pépinières 
d’inspiration qui permettent de partager des 
bonnes pratiques telles que l’utilisation des 
débarbouillettes et des couches lavables à 
travers l’ensemble du réseau. 

Ces journées sont aussi l’occasion pour les 
membres d’enrichir leurs connaissances en 
découvrant des pratiques innovantes. Appuyé 
par des conférences, des témoignages et des 
activités de remue-méninges, le programme 
CPE durable a entre autres proposé aux milieux 
de la petite enfance de découvrir comment les 
activités d’éveil culturel s’inscrivent dans une 
démarche de développement durable.

« Le réseau CPE durable permet le déploiement d’une 
communauté d’esprit où l’échange, l’initiative et l’inspiration 
continue alimentent notre immuable volonté de contribuer 
à la vitalité globale de l’environnement par des petits gestes 
qui font une différence sur le plan collectif. »

– Michèle Morrier, directrice générale du CPE du Pic

6. Événements

Crédit photo : Chantal Comeau (2018)
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6.1 Colloque annuel en développement 
durable

Chaque année, le colloque en développement 
durable par et pour les jeunes d’ENvironnement 
JEUnesse se déroule pendant une fin de semaine 
de la session d’automne. Anciennement connu 
sous le nom de Bise d’automne, l’événement 
présente des conférences, des ateliers et des 
activités de réseautage à des jeunes engagé·e·s 
de niveau secondaire 4 et 5, de niveau 
postsecondaire ou professionnel·le·s.

L’édition 2018 du colloque a eu lieu du 19 au 
21 octobre au Cégep de Sainte-Foy à Québec. 
L’événement a rassemblé plus de 150 jeunes, 
bénévoles et invité·e·s qui se sont mobilisé·e·s 
le temps d’une fin de semaine. Le colloque s’est 
déroulé sous le thème de « La Récréation », 
alliant des activités de réparation et de création. 
Au total, plus de 15 invité·e·s ont amené les 
participant·e·s à réfléchir aux multiples façons 
de mieux consommer et d’être des citoyen·ne·s 
écoresponsables.

Pour cet événement, ENvironnement JEUnesse 
a obtenu la désignation Événement équitable 
délivrée par Fairtrade Canada, l’Association 
québécoise du commerce équitable et le Réseau 
canadien du commerce équitable.

Au cours de la fin de semaine, les participant·e·s 
ont assisté à des grandes conférences sur des 
thèmes d’actualité : 

•	 Changements climatiques : au-delà des 
fausses informations avec Dominique Paquin 
du consortium Ouranos ;

•	 La décroissance, qu’est-ce que ça veut dire ? 
avec Alix Ruhlmann, jeune diplômée en 
gestion de l’environnement à l’Université de 
Sherbrooke et déléguée d’ENvironnement 
JEUnesse à la 24e Conférence des Parties à 
Katowice en Pologne ;

•	 Libérons-nous du plastique ! avec Agnes 
LeRouzic et Isabelle L’Héritier de Greenpeace 
Québec, suivie d’un atelier en collaboration 
avec le Centre universitaire de formation en 
environnement et développement durable 
de l’Université de Sherbrooke.

Le colloque annuel d’ENvironnement JEUnesse a réuni 150 
jeunes de 60 villes à travers le Québec du 19 au 21 octobre 
2018.

Le samedi soir, l’humoriste Christian Vanasse des 
Zapartistes – qui s’est démarqué par ses prises 
de position dénonçant les projets d’oléoduc 
et en se positionnant en faveur d’une véritable 
transition écologique – a offert un numéro à 
saveur politique.

Un café révolutionnaire pour penser la société de 
demain a eu lieu avec Pierre-Alexandre Caron de 
Monnaie locale complémentaire Québec, Simon 
Lardie d’Équiterre, Alain Saladzius de Fondation 
Rivières et Audrey Roberge du Conseil régional 
de l’environnement – Capitale-Nationale.

Des ateliers pratiques pour transformer son 
mode de vie 

Les jeunes ont appris à réparer une crevaison 
de pneu de vélo avec la Coop Roue-Libre, à 
rendre leur garde-robe écoresponsable avec MB 
ALPHA WEAR, à faire pousser leurs germinations 
avec Craque-Bitume, à fabriquer leurs produits 
naturels avec l’épicerie zéro déchet La Récolte 
et à créer leurs objets déco avec Revalorisation 
AÏNA.

Les jeunes s’adressent au premier ministre du 
Québec

Lors d’un atelier animé par la directrice générale 
d’ENvironnement JEUnesse, Catherine Gauthier, 
les jeunes engagé·e·s ont dressé leurs priorités 
en matière d’environnement et de lutte contre 
les changements climatiques. Les participant·e·s 
ont demandé au gouvernement de réduire 
la dépendance à la voiture, d’atteindre la 
décarbonisation au plus tard en 2050, de 
promouvoir une économie verte, d’améliorer la 

protection de l’eau, de réduire la production de 
déchets et de revoir l’aménagement des villes et 
la construction des bâtiments.
 
Le 19 novembre 2018, ces revendications ont 
été transmises au premier ministre du Québec, 
Monsieur François Legault. Afin de porter la voix 
des jeunes partout au Québec, ENvironnement 
JEUnesse a lancé un appel à toutes et à tous afin 
d’interpeller ses député·e·s et leur transmettre 
des recommandations pour lutter contre les 
changements climatiques.

Le colloque fait pousser le projet Ser-O-Vieux

Lors de l’édition 2017 du colloque sur le thème 
de l’entrepreneuriat durable, qui avait lieu au 
Collège Lionel-Groulx à Sainte-Thérèse, un 
atelier a permis à une équipe d’étudiant·e·s 
du Cégep du Vieux Montréal d’obtenir une 
bourse de 200 $ offerte par la Caisse Desjardins 
Thérèse-De Blainville et d’un accompagnement 
offert par La Ruche MTL. 

Les jeunes du cégep montréalais ont proposé 
la création d’une serre intérieure et l’installation 
d’une ruche sur le toit de l’établissement. Au 
printemps 2019, le projet « Ser-O-Vieux » a vu 
le jour, permettant à la communauté collégiale 
d’avoir accès à des aliments frais, biologiques et 
locaux.

6.2 Salon des artisans récupérateurs

Du 30 novembre au 2 décembre 2018, 
ENvironnement JEUnesse organisait le Salon 
des artisans récupérateurs, un marché de Noël 
écoresponsable au caractère unique mettant 

« Le colloque annuel d’ENvironnement JEUnesse est l’événement 
de l’année qui me permet de relancer ma motivation, de 

rencontrer de nouvelles personnes motivées et d’en apprendre 
plus sur une variété de sujets. Grâce à des activités dynamiques 
et riches en informations, les élèves du secondaire et du 
collégial ont l’opportunité d’en apprendre davantage sur la 
crise climatique en cours ! Des événements comme celui-ci 
sont essentiels à la transition. Le colloque est un espace de 
réflexion, de partage, d’entraide et d’espoir pour moi. »

– Zy St-Pierre-Bourdelais, étudiant·e au Cégep du Vieux 
Montréal
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de l’avant plus de 35 artisan·e·s québécois·es 
dont les créations sont faites de 83 % de 
matières récupérées en moyenne. Vêtements, 
bijoux, accessoires de mode, objets utilitaires et 
décoratifs, jouets pour enfants, meubles et perles 
rares ont été proposés par leurs créateur·trice·s.

Cette 13e édition du Salon a attiré plus de 
4 000 personnes, faisant de cet événement le 
plus couru de la Maison du développement 
durable pour une quatrième année consécutive. 
L’événement a connu une large visibilité avec 
près de 55 apparitions dans les grands médias 
québécois, tant à l’écrit qu’à la télévision, à 
la radio et sur le web. Le Salon des artisans 
récupérateurs était partout !

Alors que les citoyen·ne·s, en particulier les 
jeunes, sont de plus en plus conscient·e·s de 
l’impact de leurs choix sur l’environnement, le 
Salon des artisans récupérateurs permet d’allier 
des valeurs environnementales et sociales avec 
une consommation plus responsable, surtout à 
l’approche du temps des fêtes. 

Le concours « Coup de cœur » a permis aux 
visiteur·euse·s de voter pour leurs artistes 

La 13e édition du Salon des artisans récupérateurs a attiré 
près de 4 000 visiteur·euse·s, faisant de cet événement le 
plus couru de la Maison du développement durable en 2018.

Crédit photo : Chantal Comeau (2018)

préféré·e·s et de remporter des créations de 
plusieurs artisan·e·s. Lors de l’édition 2018, les 
visiteur·euse·s ont eu un coup de cœur pour 
Vincent Daoust pour une deuxième année 
consécutive. L’artiste crée des oiseaux colorés 
faits à partir de vieilles bonbonnes de propane et 
des « aimants bibittes ». 

Pour une première fois, ENvironnement 
JEUnesse a intégré une programmation 
familiale. En accord avec la mission d’éducation 
environnementale de l’organisme, un brunch 
zéro déchet et zéro gaspillage, des activités 
de récupération pour petit·e·s et grand·e·s, 
des panels sur la consommation responsable 
et le bâtiment durable de même que des 
démonstrations par les artisanes Julie Larivière, 
Sarah dans la Lune et Petits plis atelier/
boutique ont été proposés aux visiteur·euse·s. 
La programmation a pu voir le jour grâce à un 
partenariat avec l’Association québécoise Zéro 
déchet qui a animé certaines des activités.

7. Service d’éducation 
environnementale
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7.1 Nouvelle offre de formations

Le Service d’éducation environnementale a fait 
peau neuve en s’offrant une nouvelle brochure 
de formations enrichie en thématiques grâce à 
des partenariats avec Mélissa de La Fontaine, 
Laure Caillot, Amélie Côté, Équiterre et Jeux 
WASA. Couvrant des thématiques variées 
telles que la gestion de l’eau, l’obsolescence 
programmée ou encore la gestion écologique 
des déchets, la brochure propose des formations 
données par des expert·e·s adaptées aux 
établissements secondaires et collégiaux.

7.2 Campagne Bye les pailles

Chaque année, les établissements qui participent 
au programme Cégep Vert du Québec identifient 
un projet commun à déployer dans le réseau 
collégial. À la rentrée 2018, le réseau Cégep 
Vert du Québec a lancé une vaste campagne – 
appelée Bye les pailles – visant le bannissement 
des pailles et autres contenants à usage unique. 
Ainsi, le symbole de la paille est utilisé pour 
initier une réflexion plus vaste sur l’ensemble des 
contenants jetables.

Les établissements du réseau Cégep Vert du 
Québec sont engagés dans une démarche de 
réduction des déchets plastiques, notamment 
en s’attaquant à la vente des bouteilles d’eau 
sur leur campus. Onze cégeps et collèges ont 
déjà banni les bouteilles d’eau à usage unique et 
quatre sont en voie de le faire.

•	 Le Cégep de Granby, certifié Cégep Vert 
du Québec niveau Excellence, a procédé 
au retrait complet des bouteilles d’eau sur 
son campus. Pour ce faire, les fontaines 
d’eau, auprès desquelles il est possible de 
s’abreuver directement, ont été transformées 
afin d’y intégrer une deuxième fonction, 
soit celle de station de remplissage de 
bouteilles réutilisables. Des bouteilles 
réutilisables ont été distribuées gratuitement 
aux employé·e·s. De nombreuses activités 
d’information et de sensibilisation ont été 
mises en œuvre pour favoriser la transition. 
Par exemple, l’établissement a organisé une 
conférence sur l’importance du retrait des 
bouteilles d’eau, en plus de réaliser une 
capsule vidéo sur le sujet. 

Au cours de l’année 2018-2019, les établissements du réseau 
Cégep Vert du Québec se sont engagés dans une démarche 
visant la réduction des articles à usage unique, dont les 
pailles et les bouteilles d’eau.

•	 Le Cégep Édouard-Montpetit, certifié Cégep 
Vert du Québec niveau Excellence, a intégré 
un contenant réutilisable dans les points de 
service alimentaire du cégep. Il est utilisé par 
les client·e·s pour les repas à emporter ou à 
consommer sur place. Une fois son utilisation 
terminée, il est rapporté à la concession qui 
va se charger de le laver et de le remettre 
en circulation. Le système fonctionne à 
l’aide d’une carte d’adhésion présentée 
lors de l’emprunt d’un nouveau contenant. 
L’adhésion coûte 2 $. Ce système est mis en 
évidence au comptoir de service et grâce à 
un affichage à différents endroits. 

•	 Le Collège de Maisonneuve, certifié 
Cégep Vert du Québec niveau 1, a prévu 
l’élimination de la vaisselle jetable des 
services alimentaires et l’implantation d’un 
service de vaisselle réutilisable dans son 
plan d’action 2016-2021. Il est prévu que le 
concessionnaire Chartwells assumera l’achat 
de la vaisselle et qu’il mettra en place un 
système de retour et de remboursement 
comme pour les bouteilles consignées. Le 
projet en est encore à l’étape embryonnaire, 
mais le déploiement devrait s’opérer en 
2020 au sein des services alimentaires des 
trois campus, en plus du café étudiant. Au 
niveau de la réduction des tasses jetables, 
le concessionnaire Chartwells applique 
et publicise sa campagne « Apporte ta 
tasse ! » qui prévoit un rabais offert sur 
présentation d’une tasse réutilisable. Tous 
les concessionnaires offrent le même rabais, 
soit un café à 1,50 $ à toute personne qui 
apporte sa tasse.

Afin d’outiller les écoles, les cégeps 
et les collèges à bannir les pailles de 
même que les autres contenants à usage 
unique, ENvironnement JEUnesse et ses 
collaborateur·trice·s ont développé un ensemble 
de ressources telles qu’un modèle de résolution 
à adopter, une présentation pour les comités 
d’action et de concertation en environnement ou 
en encore un guide pour organiser une corvée 
de nettoyage. Un guide pour la réduction des 
pailles et autres articles à usage unique dans les 
milieux institutionnels sera dévoilé au printemps 
2019. 

7.3 Deuxième édition du concours de 
recyclage de piles

Le 8 mai 2018, ENvironnement JEUnesse et 
Appel à recycler dévoilaient les établissements 
gagnants de la 2e édition du concours de 
recyclage de piles, lancé en août 2017, qui a été 
étendu aux écoles primaires et secondaires, en 
plus des établissements collégiaux.

Cette 2e édition a été fort concluante avec plus 
de 50 tonnes de piles et de batteries amassées. 
Au total, 195 000 élèves et étudiant·e·s 
dans 16 régions du Québec ont pris part au 
concours pour l’année 2017-2018. Les efforts 
des participant·e·s ont été récompensés par 
7 bourses totalisant 11 500 $. Les bourses 
accordées visent à soutenir la réalisation de 
projets environnementaux.

Le grand prix a été remporté par l’école primaire 
du Tremplin, située à Saint-Lazare-de-Bellechasse 
dans la région de Chaudière-Appalaches, pour 
ses 6 275,1 kg de piles et de batteries !

« L’obtention de la bourse “Dans le sac” nous a permis d’offrir 
des kits zéro déchet aux étudiant·e·s, ce que le comité 
environnemental étudiant souhaitait faire depuis plusieurs 
années. Elle nous a poussé·e·s à aller encore plus loin, soit 
d’offrir un accompagnement zéro déchet personnalisé à une 
dizaine d’étudiant·e·s. Cette activité fut tellement populaire 
que nous prévoyons la refaire l’automne prochain ! »

– Myriam Broué, conseillère à la vie étudiante, développement 
durable au Collège Montmorency
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Dans le palmarès des écoles primaires et 
secondaires, l’école Arc-en-Ciel de Saint-Camille 
à Saint-Camille-de-Lellis (Chaudière-Appalaches) 
arrive en tête, suivie de l’école primaire du 
Tremplin et de l’école A.S Johnson High School 
et Saint-Patrick’s Elementary à Thetford Mines 
(Chaudière-Appalaches). Au niveau collégial, le 
Cégep de Granby – membre du réseau Cégep 
Vert du Québec –, a remporté le premier prix. Le 
Campus des Îles-de-la-Madeleine et le Cégep 
de Sept-Îles sont arrivés en deuxième et en 
troisième positions du palmarès.

Plus de bourses pour la 3e édition du concours

Dans la foulée du succès de la 2e édition, 
ENvironnement JEUnesse et Appel à recycler 
lançaient la 3e édition du concours panquébécois 
de recyclage de piles le 27 août 2018. Pour 
l’année 2018-2019, 278 écoles, cégeps et 
collèges sont inscrits, impliquant 238 700 jeunes 
à travers le Québec.

Pour cette 3e édition, 18 bourses totalisant 
11 750 $ ont été annoncées, dont 5 prix de 
participation afin de souligner les efforts de 
tous les établissements ayant pris part à l’effort 
collectif. Les résultats finaux de cette troisième 
édition seront dévoilés en mai 2019.

Le concours de recyclage de piles permet 
de sensibiliser les jeunes à l’importance du 
recyclage des piles, des batteries et des 
téléphones cellulaires pour la protection de 
l’environnement, en plus de les encourager à 
adopter des habitudes écoresponsables dans 
leur vie quotidienne. Afin d’encourager les 
établissements dans leurs collectes de piles, 

ENvironnement JEUnesse produit un bulletin 
mensuel présentant des astuces, des statistiques 
ainsi qu’un palmarès pour suivre les progrès en 
cours d’année.

Au début de l’année 2018, Appel à Recycler 
décernait à ENvironnement JEUnesse le 
prix « Chef de file en durabilité » remis 
aux organisations qui ont fait preuve d’un 
engagement exceptionnel envers le recyclage 
des piles et le retour de certaines des plus 
grandes quantités de piles en 2017.

7.4 Une série d’ateliers pour bâtir 
l’avenir

En avril 2018, ENvironnement JEUnesse a 
offert une dizaine d’ateliers sur les énergies 
renouvelables dans les écoles Édouard-
Montpetit, Lucien-Pagé et Saint-Luc de la 
Commission scolaire de Montréal. Dans ces trois 
écoles, Énergère – une entreprise de serivce 
éconergétiques spécialisée dans l’efficacité 
énergétique – réalise des projets d’efficacité 
énergétique et financent la tenue d’ateliers 
éducatifs. 

Les quelque 270 élèves ont ainsi été 
sensibilisé·e·s aux enjeux liés à l’énergie et au 
bâtiment durable, en plus de bénéficier d’outils 
pour réduire leur consommation d’énergie à la 
maison comme à l’école.

« En termes de participation, je suis vraiment fière de 
l’énorme succès du concours et de la mobilisation qui s’est 
créée autour des activités de sensibilisation à la protection 
de l’environnement. Cette mobilisation dépasse souvent 
les frontières des établissements et rayonne dans la 
communauté. »

– Line Bérubé, directrice, Est du Canada chez Appel à Recycler

8. Porter la voix des jeunes
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8.1 Mobilisation des jeunes pour le 
climat

Alors que la planète s’est déjà réchauffée d’un 
degré par rapport aux niveaux pré-industriels, 
que les négociations climatiques internationales 
offrent peu de solutions concrètes et que le 
Forum économique mondial accueille des 
dirigeant·e·s en jet privé, l’urgence d’agir face 
aux changements climatiques se fait sentir plus 
que jamais. Les initiatives, tant locales que 
nationales, se multiplient. 

En 2018, la jeune militante suédoise Greta 
Thunberg a inspiré un mouvement de grève 
climatique aux quatre coins de la planète. 
Tous les vendredis, elle sèche les cours pour 
protester pacifiquement devant son parlement. 
Le lancement du Pacte pour la transition 
énergétique le 7 novembre 2018, puis le dépôt 
de la poursuite par ENvironnement JEUnesse le 
26 novembre 2018 ont contribué à la vague de 
mobilisation qui a pris d’assaut le Québec.

Au début de l’année 2019, un véritable 
mouvement étudiant est lancé pour presser les 

gouvernements d’agir face aux changements 
climatiques. À la fin janvier 2019, le collectif La 
planète s’invite à l’Université de Montréal est 
créé, rejoignant des cégeps et des universités. 
Le 15 février 2019, les élèves du secondaire – à 
l’initiative de Sara Montpetit, élève à l’École 
secondaire Robert-Gravel à Montréal – lancent 
Pour le futur et font la grève tous les vendredis. 
La planète s’invite à l’école et Le pacte de l’école 
sont lancés le 22 février 2019. 

Le 15 mars 2019, 150 000 étudiant·e·s 
font la grève à travers la province pour 
exiger des actions concrètes face aux 
changements climatiques de la part des 
gouvernements québécois et canadien. L’équipe 
d’ENvironnement JEUnesse était de la partie et a 
fait la grève pour appuyer les revendications des 
jeunes, à savoir la mise sur pied d’un programme 
d’éducation à l’écologie et de sensibilisation à la 
crise climatique, l’adoption d’une loi climatique 
pour limiter le réchauffement planétaire à 1,5 
degré Celsius et une plus grande transparence 
concernant les investissements publics afin de 
désinvestir des énergies fossiles.

Après la création de mouvements aux niveaux 

Le 15 mars 2019, 150 000 étudiant·e·s font la grève à travers 
la province pour exiger des actions concrètes face aux 
changements climatiques de la part des gouvernements 
québécois et canadien. 

secondaire et universitaire, les étudiant·e·s 
collégiaux·ales ont créé le Devoir environnement 
collectif, ou dec, dont un des objectifs serait de 
rendre tous les cégeps plus verts. 

8.2 Négociations climatiques à Katowice	
		
Du 3 au 14 décembre 2018 avait lieu la 24e 
Conférence des Parties (CdP24) à la Convention-
cadre des Nations Unies sur les changements 
climatiques à Katowice en Pologne. Elle avait 
pour objectif principal d’opérationnaliser l’Accord 
de Paris issu des négociations de 2015.

La délégation d’ENvironnement JEUnesse 
à Katowice était composée de Catherine 
Gauthier, directrice générale d’ENvironnement 
JEUnesse, d’Andréanne Brazeau, alors 
agente de communication et logistique 
chez ENvironnement JEUnesse, et d’Alix 
Ruhlmann, titulaire d’une maîtrise en gestion de 
l’environnement de l’Université de Sherbrooke. 

La présence de trois déléguées à la conférence 
de Katowice s’inscrit dans une longue série de 
participations aux négociations internationales 
sur le climat remontant au début des années 
2000, notamment à l’occasion de la conférence 
de Montréal et de son Sommet international de 
la jeunesse à l’automne 2005.

Les membres de la délégation ont pu s’impliquer 
directement dans les processus de négociation 
et ont utilisé leur tribune pour porter la voix des 
jeunes du Québec en participant aux ateliers et 
rencontres des jeunes durant la 14e conférence 
de la jeunesse internationale, en plus de 
contribuer à plusieurs événements parallèles de 

la CdP-24, dont des panels, des conférences de 
presse et des groupes de discussion.

La délégation d’ENvironnement JEUnesse 
a profité de l’événement d’envergure 
internationale pour porter les revendications 
des jeunes issues du colloque en 
développement durable (voir section 6.1) 
auprès des élu·e·s et des représentant·e·s du 
gouvernement québécois, dont l’ex-ministre 
de l’ENvironnement, Madame MarieChantal 
Chassé, la députée Ruba Ghazal et le député 
Sylvain Gaudreault, l’une et l’autre responsables 
des dossiers environnementaux de leur parti. 
Des échanges informels ont aussi eu lieu 
entre les déléguées et plusieurs personnalités 
politiques reconnues, dont Elisabeth May, 
Alexandre Boulerice et la ministre canadienne de 
l’ENvironnement, Catherine McKenna.		
						    
Une série d’articles sur le climat

L’implication d’ENvironnement JEUnesse 
dans le cadre de la CdP-24 est aussi passée 
par l’initiative Jeunesse & Climat, menée en 
collaboration avec l’Institut de la Francophonie 
pour le développement durable (IFDD), organe 
subsidiaire de l’Organisation internationale de la 
Francophonie (OIF), en amont de la conférence. 
Plus concrètement, ENvironnement JEUnesse 
a assuré l’animation des portails « Climat » et 
« Jeunes » de la plateforme Médiaterre de 
septembre 2017 à décembre 2018 en mobilisant 
un groupe de jeunes du Québec et de plusieurs 
pays francophones en développement.

Les dépêches diffusées sur la plateforme 
Médiaterre touchent à une variété de 

« Je dois dire que le potentiel de la jeunesse à comprendre les 
enjeux et à amener de nouvelles idées dans les discussions 

me semble infini. Notre voix est essentielle aux discussions. 
Afin d’assurer l’équité intergénérationnelle, c’est cette 
dernière attitude qu’il faut mettre de l’avant. Par exemple, un 
représentant du Groupe d’experts intergouvernemental sur 
le climat m’a donné plusieurs astuces pour faire entendre ma 
voix encore davantage. J’ai apprécié la solidarité qui émanait 
de ses conseils. » 

– Alix Ruhlmann, ambassadrice d’ENvironnement JEUnesse à la 
CdP-24
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thématiques liées aux changements climatiques, 
dont les négociations, le rôle et l’implication de 
la jeunesse, l’agriculture, l’éducation, l’égalité 
entre les sexes et la mobilité durable. Les 
contributeur·trice·s étaient toutes et tous âgé·e·s 
de moins de 30 ans. Au total, plus de 160 articles 
et dépêches ont été publiés sur Médiaterre et 
comptaient plus de 60 000 lectures.

8.3 Poursuite pour le climat

Malgré une abondance de rapports scientifiques 
pointant tous dans la même direction, le 
gouvernement canadien manque à son devoir 
d’agir contre les changements climatiques. Plutôt 
que d’accélérer une transition écologique, le 
Canada subventionne les compagnies de pétrole 
et achète un pipeline au nom des Canadien·ne·s. 
C’est dans ce contexte qu’ENvironnement 
JEUnesse, représenté pro bono par le cabinet 
Trudel Johnston & Lespérance, a déposé une 
demande d’autorisation à la Cour supérieure du 
Québec afin d’exercer une action collective au 
nom de tous·tes les jeunes de 35 ans et moins du 
Québec contre le gouvernement du Canada. 

Dans sa demande déposée le 26 novembre 
2018, ENvironnement JEUnesse allègue que 
le gouvernement du Canada brime les droits 
fondamentaux d’une génération. Le Canada 
contrevient aux droits des jeunes, d’une part, 
parce que sa cible de réduction de gaz à effet 
de serre n’est pas suffisamment ambitieuse pour 
éviter des changements climatiques dangereux 
et, d’autre part, parce que ses actions ne 
permettent pas l’atteinte de cette cible pourtant 
déjà insuffisante. 

En effet, le Canada fait fi du consensus 
scientifique et s’est fixé des objectifs 
grossièrement inadéquats en matière de 
réduction de gaz à effet, soit une réduction de 
17 % par rapport au niveau de 2005… ce qui 
représente plutôt une hausse par rapport aux 
niveaux de 1990. ENvironnement JEUnesse 
demande à la cour une déclaration à l’effet que 
le gouvernement viole les droits des jeunes, une 
réparation à ces violations – qui se traduit par la 
cessation de l’atteinte des droits protégés par la 
Charte québécoise et des dommages punitifs –, 
de même que toute autre mesure jugée 
appropriée par la cour. 

La demande d’autorisation sera entendue 
par le juge Gary D.D. Morrison de la Cour 
supérieure du Québec le 6 juin 2019 à Montréal. 
Si l’autorisation est accordée, elle permettra 
à ENvironnement JEUnesse de représenter 
quelque 3,4 millions de jeunes du Québec. La 
bataille sera longue et toutes les personnes sont 
invitées à démontrer leur soutien en devenant 
membre de l’organisme, en faisant un don ou 
en menant des activités environnementales dans 
leur milieu.

8.4 Consultations et débats publics

Identifié comme l’un des objectifs principaux 
d’ENvironnement JEUnesse, la participation 
à des consultations et à des débats publics 
sur les enjeux environnementaux se trouve au 
cœur de l’action de l’organisme. Chaque fois 
qu’il en a l’occasion, ENvironnement JEUnesse 
fait la promotion de la place des jeunes et de 
l’éducation relative à l’environnement.
Le 30 août 2018, ENvironnement JEUnesse a 

« Les expert·e·s nous disent qu’en 2030, nous vivrons les impacts des 
changements climatiques de plus grande ampleur. En 2030, j’aurai 

32 ans. J’aurai peut-être un ou deux enfants ? Quel sera leur 
avenir ? Le Canada est parmi les pays les plus polluants de la 
planète. Nous avons la responsabilité de réduire nos émissions 
de gaz à effet de serre le plus rapidement possible. Tarder à 
agir ne fera que rendre les conséquences des changements 
climatiques plus douloureuses pour moi, pour mes enfants, 
pour tous les jeunes et pour les générations futures. C’est 
fondamentalement injuste. » 

– David Morin, étudiant et vice-président politique et 
communications d’ENvironnement JEUnesse

Crédit photo : fanjianhua / freepik (2019)

«
Plutôt que d’accélérer une 
transition écologique, le 
Canada subventionne les 
compagnies de pétrole 
et achète un pipeline au 
nom des Canadien·ne·s. 
Cette décision va à contre-
courant des engagements 
du Canada dans la 
lutte aux changements 
climatiques, en plus de 
mettre en péril l’avenir 
de la jeunesse et des 
générations futures.

»
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dénoncé l’achat de l’oléoduc de Trans Mountain 
par le gouvernement canadien. Cette décision va 
à contre-courant des engagements du Canada 
dans la lutte aux changements climatiques, en 
plus de mettre en péril l’avenir de la jeunesse et 
des générations futures. Avec un investissement 
de 4,5 milliards de dollars, les jeunes engagé·e·s 
ont proposé des solutions originales. Pour 
la même somme d’argent, le gouvernement 
aurait pu acquérir 1,25 trottinette par habitant, 
accompagner 4,5 millions de familles dans une 
démarche zéro déchet, offrir 15 millions d’ateliers 
éducatifs en classe par ENvironnement JEUnesse 
sur des thèmes tels que les changements 
climatiques ou les énergies renouvelables, 
construire 22 stations sur la ligne rose à Montréal, 
ajouter plus de 8 000 kilomètres de pistes 
cyclables, soit une distance équivalant à près 
de 2 fois celle reliant les villes de Vancouver et 
de Montréal, ou installer des panneaux solaires 
générant une capacité de 22 kW/h par jour sur 
128 571 maisons !

Le 17 janvier 2019, ENvironnement JEUnesse 
a participé à la consultation du Ministère 
de l’Environnement et de la Lutte contre les 
changements climatiques (MELCC) sur le 
projet avancé par Gazoduq. Celui-ci consiste 
à implanter un gazoduc de 750 km reliant le 
réseau de gaz naturel de TransCanada PipeLines 
Limited (TransCanada) au futur complexe GNL 
de Saguenay. Selon l’organisme, les enjeux 
qui devraient être ajoutés ou davantage mis 
en évidence sont (1) les effets cumulatifs du 
projet Gazoduq et du projet Énergie Saguenay, 
(2) les impacts du projet Gazoduq et du projet 
Énergie Saguenay sur les émissions de gaz à 
effet de serre à long terme, ou minimalement à 

l’horizon de 2050, au Québec et à l’international 
et (3) les impacts du projet Gazoduq et du 
projet Énergie Saguenay sur la biodiversité, 
notamment sur les bélugas. Les projets Gazoduq 
et Énergie Saguenay représentent une menace 
pour l’environnement, alors que leur réalisation 
représenterait des émissions de gaz à effet de 
serre incompatibles avec un climat viable. 

Dans une lettre ouverte publiée le 23 
janvier 2019 par une douzaine de groupes 
environnementaux, dont ENvironnement 
JEUnesse, l’organisme s’est positionné en faveur 
de l’instauration d’une consigne sur les bouteilles 
de vin et de spiritueux vendues par la Société 
des alcools du Québec (SAQ). Si effectivement 
87 % des bouteilles de la SAQ sont récupérées, 
il faut savoir que « récupérer » ne veut pas dire 
« recycler ». Il faut surtout savoir qu’aucune 
bouteille, parmi les quelque 220 millions vendues 
annuellement par notre société d’État, n’est en 
fait recyclée, c’est-à-dire refondue sous forme de 
nouveaux contenants de verre. La plus grande 
partie du verre récupéré par la collecte sélective 
municipale, notre bac de récupération, finit sa 
vie dans nos dépotoirs, sous une forme ou sous 
une autre (recouvrement journalier ou carrément 
éliminé). Les marchés pour le recyclage du 
verre existent au Québec, mais notre système 
de récupération actuel est incapable de les 
approvisionner en matière première de qualité 
en raison de la contamination du verre avec 
d’autres matières. L’instauration d’une consigne 
permettrait de récupérer du verre de qualité et 
faciliterait ainsi son recyclage.

« Le gouvernement du Canada finance et protège une industrie 
pétrolière dont les activités dégradent l’environnement et 
libèrent des gaz à effet de serre. Ce faisant, il met en péril la 
capacité des générations futures de subvenir à leurs besoins et 
contribue à la souffrance des populations qui subissent déjà 
les conséquences du réchauffement climatique. Il est temps 
que mon gouvernement prenne ses responsabilités et cesse 
de violer les droits des jeunes. »

– Bernadette Veilleux-Trihn, étudiante

9. Présence et 
rayonnement
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•	 Au début d’avril 2018, le prix Porteur 
d’espoir du Jour de la Terre a été décerné 
à Vincent Boisclair, cofondateur du projet 
Itin’ERE et étudiant au baccalauréat en 
environnement à l’Université de Sherbrooke. 
Depuis ses débuts, ENvironnement JEUnesse 
a contribué au programme Porteur d’espoir 
en agissant à titre de membre du jury. 
Toute l’équipe d’ENvironnement JEUnesse 
tient également à souligner l’implication 
significative d’Alix Ruhlmann, d’Elise 
Guerrero, de Marilie Cantin et de Marie-
Michèle Doyon qui sont finalistes du prix 
Porteur d’espoir 2018. 

•	 Le 24 mai 2018, Catherine Gauthier a 
participé au Sommet sur la transition 
énergétique qui réunissait près de 300 
personnes de divers horizons, incluant 
employeur·euse·s, investisseur·e·s, 
société civile, organisations syndicales et 
environnementales, en plus du chef de 
l’Assemblée des Premières Nations du 
Québec et du Labrador. Un appel urgent a 
été lancé au gouvernement du Québec en 
l’invitant à jouer son rôle de chef d’orchestre 
pour mener efficacement une transition 

énergétique juste. La nécessité de procéder 
à cette transition et d’en faire une priorité a 
largement fait consensus. 

•	 Le 13 juin 2018, en marge du Congrès 
ICLEI – Gouvernements locaux pour le 
développement durable, des jeunes 
montréalais·e·s se sont rassemblé·e·s dans 
le cadre de la journée « Rêver le Montréal 
durable de demain » pour monter des 
projets et concrétiser leurs rêves respectifs. 
L’équipe travaillant sur l’agriculture urbaine 
– avec Véronique Boyer, stagiaire à l’été 
2018 – a remporté 10 000 $ pour réaliser son 
projet « Cueillettes urbaines » au cours de la 
prochaine année. L’idée est de promouvoir 
le partage de savoirs entre les nombreuses 
personnes pratiquant l’agriculture urbaine à 
Montréal, et ce, via une plateforme web. 

•	 Le 15 juin 2018, le Cégep du Vieux Montréal 
et le Collège de Rosemont étaient reconnus 
par le mouvement VÉLOSYMPATHIQUE 
et obtenaient la certification bronze. 
ENvironnement JEUnesse a été invité à 
rejoindre le jury de la certification pour 
la ronde d’analyse de l’automne 2018. 

En juin 2018, des jeunes montréalais·e·s se sont rassemblé·e·s 
dans le cadre de la journée « Rêver le Montréal durable de 
demain » pour concrétiser leurs rêves. L’équipe travaillant sur 
l’agriculture urbaine – avec Véronique Boyer, stagiaire à l’été 
2018 – a remporté 10 000 $ pour réaliser son projet.

Le 6 décembre 2018, le Cégep Édouard-
Montpetit a obtenu le niveau argent, le 
Cégep de Trois-Rivières le niveau bronze et 
le Collège Dawson la mention honorable. 
Cette démarche vise à faire du vélo une 
réelle option en matières de transport et de 
loisir pour tous·tes. Tous les cégeps reconnus 
sont membres du réseau Cégep Vert du 
Québec d’ENvironnement JEUnesse. Leurs 
démarches visent le mieux-être collectif sur 
les campus collégiaux en encourageant le 
développement de saines habitudes de vie 
et de pratiques durables. 

•	 Les 10 et 11 octobre 2018, ENvironnement 
JEUnesse a participé à ClimaCon, la plus 
importante rencontre de convergence des 
« héros et héroïnes du climat ». Réuni·e·s à 
Toronto, les participant·e·s ont pu échanger 
des bonnes pratiques et des succès, tout en 
profitant de l’occasion pour bâtir des liens 
plus forts afin d’assurer une plus grande 
justice climatique à travers le Canada.

•	 Du 20 au 28 octobre 2018 avait lieu la 
18e édition de la Semaine québécoise de 
réduction des déchets. Organisée à travers le 
Québec, cette semaine a permis d’aborder 
les enjeux liés à la gestion des matières 
résiduelles sous le thème « Consommer 
autrement ». Au sein du réseau Cégep Vert 
du Québec d’ENvironnement JEUnesse, 
des initiatives ont été mises en place dans 
plusieurs établissements telles que des 
brigades de sensibilisation, une friperie, un 
réparothon et l’annonce du bannissement 
des bouteilles d’eau à usage unique au 
Cégep de Matane. 

•	 Le 7 novembre 2018, ENvironnement 
JEUnesse a pris part au lancement du Pacte 
pour la transition énergétique. Les signataires 
de ce pacte s’engagent à réduire leur 
empreinte écologique. Puis, le 18 décembre 
2018, le Pacte pour la transition a présenté 
un projet de loi intitulé « Loi visant à assurer 
le respect des obligations climatiques du 
Québec ». Au nom des jeunes engagé·e·s en 
environnement au Québec, ENvironnement 
JEUnesse a signifié son appui au projet de loi 
dans une lettre adressée au premier ministre 
du Québec, Monsieur François Legault. 
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•	 Du 14 au 18 février 2019 à Ottawa, sur 
les terres non cédées des Anishinabe/
Algonquins, PowerShift : Jeunes en action 
a rassemblé des centaines de jeunes de 
partout au pays. L’événement comprenait 
des ateliers, des conférences et des 
formations sur la manière dont nous – en 
tant que mouvement collectif de jeunes 
– pouvons agir pour résoudre la crise 
climatique. ENvironnement JEUnesse a, 
entre autres, collaboré à un atelier sur les 
recours juridiques pour le climat en plus de 
fournir un appui bénévole.

•	 Le 16 février 2019, Catherine Gauthier a 
participé à l’École d’hiver de l’Institut du 
Nouveau Monde sur le climat pour parler 
de la place des jeunes lors des prochaines 
élections fédérales en compagnie de Fred-
William Mireault, président de la Fédération 
étudiante collégiale du Québec (FECQ), et 
de Joël Lightbound, député libéral de la 
circonscription de Louis-Hébert à la Chambre 
des communes du Canada.

•	 Du 18 au 20 février 2019, Andréanne 
Brazeau et Catherine Gauthier ont 
participé aux Rencontres Action Jeunesse 
organisées par Force Jeunesse. Elles ont pu 
sensibiliser les décideur·euse·s public·que·s 
québécois·es aux enjeux environnementaux 
en rencontrant Benoit Charette, ministre 
de l’Environnement, Marie Montpetit, 
députée libérale de Maurice-Richard et 
porte-parole de l’opposition officielle en 
matière d’environnement et de lutte contre 
les changements climatiques, et Catherine 
Fournier, députée indépendante de Marie-
Victorin.

•	 Le 22 février 2019, l’équipe d’ENvironnement 
JEUnesse a participé à La planète s’invite 
à l’école, un événement réunissant 
des acteur·trice·s du monde de 
l’éducation, accompagné·e·s d’élèves et 
d’étudiant·e·s, pour lancer le Pacte de 
l’école québécoise. Ce pacte vise à inciter 
le gouvernement, l’ensemble du réseau 
éducatif et les gestionnaires des institutions 
d’enseignement du Québec à prendre 
les mesures nécessaires pour répondre à 
l’urgence climatique et, ainsi, assurer un 
avenir viable aux générations actuelles et à 
celles à venir.

Crédit photo : Desiree Wallace 
@prolibertate.photography (2019)

10. Partenariats et 
collaborations

Partenaires financiers

Ministère de l’Environnement et de la Lutte contre les changements climatiques
Fonds de solidarité FTQ

Appel à Recycler
Fondation RBC

Arrondissement Ville-Marie
SODEC

Énergère
RECYC-QUÉBEC

MRC de Vaudreuil-Soulanges
Institut de la Francophonie pour le développement durable

Les Ponts Jacques Cartier et Champlain

Collaborations

Association québécoise Zéro Déchet
Au Pain Doré

Cégep de Sainte-Foy
Coopérative des consommateurs de Sainte-Foy

Dans le sac
Equifruit

Équiterre
Journal Métro

Maison du développement durable
Regroupement des CPE de la Montérégie

Réseau des femmes en environnement
Santropol Café

William.coop
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